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Les evenements sismiques qui ont secoue Jes systemes sociaux et politiques de l'URSS 
et !es Etats de !'Europe de !'Est des !es annees 1980 n'ont pas epargne l'Afrique. En ef­
fet, a la faveur de l'effondrement de l'URSS, Jes contestations internes, appuyees par Jes 
pressions exterieures, ont contraint Jes dictateurs africains, dans le courant des annees 
1990, a renouer avec le constitutionnalisme liberal, fonde sur la separation des pouvoirs, 
le multipartisme politique, la tenue des elections libres, pluralistes et disputees ainsi que 
la proclamation et la garantie des droits de l'homme et des libertes publiques. L'idee cen­
trale qui sous-tendait ce renouveau constitutionnel etait de mettre fin au monolithisme 
politique, au pouvoir personnel, a la dictature, a l'autoritarisme, a la violation massive 
des droits de l'homme ... L'esprit qui prevalait en ce moment en Afrique noire franco­
phone n'etait pas seulement de reformer Jes regimes en place mais aussi et surtout de 
Jes changer en instaurant l'Etat de droit et la democratie. Ainsi, pour prevenir tout retour 
au monocentrisme presidentiel, la nouvelle elite des annees 1990 avait entendu, entre 
autres, instaurer un executifbicephale aux fins d'affaiblir Jes pouvoirs du President de la 
Republique en renfon;ant ceux du Premier ministre, limiter le nombre de mandats presi­
dentiels, renforcer Jes pouvoirs du Parlement et multiplier Jes organes de contrepouvoir. 
Mais apres deux decennies de pratique constitutionnelle, fort est de constater que le 
renouveau constitutionnel des annees 1990 a encore du plomb dans l'aile. En effet, le 
bicephalisme de l'executifn'a pas pu attenuer !es pouvoirs presidentiels; au contraire, ii 
a ete al' origine des crises profondes au so mm et de l'Etat, comme l'attestent Jes exemples 
nigeriens et togolais. Le Parlement ne se comporte pas non plus comme un veritable 
pouvoir. De meme, la limitation du nombre de mandats presidentiels a ete supprimee par 
Jes revisions constitutionnelles et !es organes de contrepoids ont brille par leur ineffica­
cite. En outre, en vue d'apporter des solutions aux multiples crises nees de I' application 
des nouvelles constitutions, celles-ci ont ete tantot modifiees a plusieurs reprises, tantot 
ecartees au profit des accords politiques regroupant Jes principaux acteurs politiques. 
Mais ii semble que toutes ces tentatives de remedes administres au nouveau constitution­
nalisme africain, soit par voie de revisions constitutionnelles, soit par celle de multiples 
accords politiques, n'ont pas pu trancher la difficulte. Face a cette situation, ii s'est avere 
necessaire de suggerer des reformes en vue de readapter !es modeles constitutionnels 
des annees 1990 a l'environnement politique africain. Ainsi, ii semble que !'adoption du 
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monocephalisme de l'executifa l'americaine permettrait de reduire des crises au sommet 
de l'Etat, et la limitation de I' intervention du monde politique (chef de l'Etat, Parlement) 
dans la designation des membres des organes de contrepouvoir favoriserait l'indepen­
dance de ceux-ci. 
Cependant, l'on constate que certaines limites du constitutionnalisme africain ne peu­
vent trouver un remede juridique, celles-ci echappant a la vertu therapeutique du droit. 
C'est le cas notamment du vote ethnique, de la marchandisation du vote, des violences 
politiques, de la pregnance ethnique dans le recrutement des agents publics et prives, du 
regionalisme, de la personnalisation et de la patrimonialisation du pouvoir et meme de 
l'independance des pouvoirs. Cet etat de chose amene a conclure que le constitutionna­
lisme ne se reduit pas au corpus de la constitution, ii vehicule aussi et surtout un certain 
nombre de valeurs, de principes, de comportements que les citoyens et surtout !es ac­
teurs politiques doivent accepter, partager, interioriser et pratiquer. Bref, le constitution­
nalisme, c'est le corpus de la constitution irrigue ou vivifie par uncertain esprit ou une 
certaine idee. Ainsi, aucun mode!e constitutionnel ne reussirait si !es citoyens qu'il est 
appele a regir ne sont pas convertis a la cause, aux vertus et aux valeurs de la democratie. 
La democratie ou le constitutionnalisme, c'est une doctrine, voire une science qu'il faut 
enseigner aux citoyens africains et surtout aux enfants de bas age. C'est pourquoi ii est 
urgent de forger, d'approfondir, de diffuser OU meme d'imposer l'ethique COnstitution­
nelle et la culture democratique. 
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